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Oh! que ce beau pèlerinage eut de longs échos sur nos 
lèvres, et comme il a laissé de douces impressions dans nos 
cœurs.
(Branôe Tête.

Pourquoi donc tout ce bruit et cette extraordinaire ac
tivité au Juvénat, dans les premiers jours de septembre t 
Vous ne savez pas ? Nous sommes à préparer une bien 
grande fête: la bénédiction de notre nouvelle Chapelle, 
qui aura lieu le 8 septembre.

Bientôt ce jour luit. Tous les cœurs jubilent ! Elle nous à 
coûté tant de prières, tant de neuvaincs cette Chapelle. 
Depuis des mois et même des années nous la demandons 
au Bon Dieu. Enfin la voilà prête et le Divin Maître aura 
désormais une demeure moins indigne de Lui. Comme 
nous n’avons pas encore étudié l’architecture, nous ne 
pouvons vous en donner une description bien détaillée. 
Seulement nous avons entendu dire qu’elle est de style 
roman très pure. — Ce que nous savons bien, c’est quelle 
est blanche, Oh! bien blanche plus que la neige, et belle, 
croyons-nous comme le vestibule du paradis.

C’est ici surtout que nous sentons le besoin de dire : 
«merci» à nos Bienfaiteurs, à tous ceux qui d’une manière 
ou de l’autre ont contribué à l’érection de ce beau petit 
temple. Nous ne cesserons désormais de prier pour eux 
tous.

Sans doute, il nous manque encore un beau maître-au
tel, quelques verrières ainsi que les tableaux, qui devront 
l'orner, mais nous sommes assurés que Jésus-Hostie parle
ra au cœur de ses Amis et que res choses nous arriveront 
comme est venue la Chapelle.

La cérémonie de la Bénédiction fut grandiose. Les R. R. 
P. P. Supérieur de nos maisons de Montréal et de New- 
York assistaient ainsi qu’un grand nombre de Religieux, 
de Prêtres et amis du Juvénat.

La chapelle fut bénie par le R. P. Pelletier, cx-Supérieur 
de Montréal. La Grand’Messe fut chantée par le R. P. 
Michaud, Directeur du Juvénat et le sermon de circons
tance donné par le R. P. Letellier, Sup. de notre maison de 
New-York. Pendant la Grand’Messe, deux autres messes 
étaient célébrées aux autels latéraux, par les R. R. P. P. 
Tardif et Parent, les deux premiers Juvénistes de Terre-


